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Mon grand-père c'est : Un sourire, Un cœur, Un homme, Un maître, 
Un professeur, Notre professeur, Un ami, Une épaule,  Une oreille 
attentive,  Un esprit serein, Une âme, Un mari, Un père, Un grand-
père, Mon grand-père, Aujourd'hui mon grand-père est parti. C'est 
injuste de voir s'en aller un être si bon. Un cœur en or qui a passé sa 
vie à aider les autres Sons pour autant délaisser sa famille. Mon 
grand-père, il impose le respect. Mon grand-père, c'est de longues 
minutes dans ses bras, Sons parler, on se comprend. C'est lui qui m'a 
appris l'alphabet, mes premiers mots. Quand je serai grande, je 
voudrais être comme mon grand-père, C'est mon héros. Lok Euv, je 
suis fière de dire que tu es mon grand-père, Et un jour, toi aussi tu 
seras fier de moi.             

Ta petite fille: KOL  LECKHENA 
 
Cet homme était la perfection réincarnée. C'était un merveilleux 
mari, un père attentionné, un grand-père adorable et un arrière 
grande-père exemplaire. Nul ne pourra atteindre la hauteur de sa 
sagesse. Sa gentillesse et son sourire étaient reconnus par un grand, 
nombre de personnes, qui porte à son égard un si grand respect et une 
estime incomparable. En effet, il était tellement honnête tellement 
loyal et tellement serviable. Il adorait son pays et y portait un grand 
dévouement car le bien être de sa patrie et de ses habitants était une 
de grandes préoccupations, sans pour autant oublier sa famille. Il était 
aimé de tous et c’est pour ça qu'il restera à jamais dans nos mémoires 
et dans nos cœurs. Cet homme était le plus grand de tous et cet 
homme était mon grand-père. J’aurais tant voulu te dire que je 
t’aime, que je suis fière d’avoir un grand-père comme toi et de porter 
ton nom. Tu peux te reposer en paix, car nous ne t’oublierons jamais.  

KOL BOPHARA Ta petite fille 
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CIvRbvtþiseg¡b 

énó:sk Kl´ TUc 

   `:T Kl' TUc ekItenAézá 1 ExósPaqñaM 1915  

enARkugPñMeBj . CakUnelak ÓBuknam kuc Kl' Gñk 

mþaynam gYn muic .    

`manbgRsImñak'nam Kl' eRC[c . 

 

  Gayu:n 8qñaM matabita` elak:nbJ¢Úno`eTAsñak' 

enACamYyRBHRKUBJ¦an vtþbTumvtI edIm|Ier[nGkSrExµr . 

  Gayu:n10qñaM :ncUler[nzñak'kumardðan ~gsalaraC 

karextþkMBg'qñaMg . rIÉelakÓBukk*:nTTYltMENgCacag 

hVagsaladMbUgRbcaMextþkMBg'qñaMgEdr.GñkmþayCaTIRsLaj' 

rbs'` elak:nGnic©kmµecal` taMgBI`minTan':nGayu 

10 qñaMem"øH . 
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  elakÓBuk`er[bkar PriyaeRkay :nbuRt 8 

nak'eT[t KW ;- Rbus 3 nigRsI 5nak' . 

  `:Trs'enAextþkMBg'qñaMg BIqñaM 1925 rhUtdl´ qñaM 

1932 . qñaM 1933 `:T :nRbLgCab' cUler[nenA 

GnuviTüal&yRBH suIsuvtæi RkugPñMeBj KWCaGnuviTüal&y 

TImYyrbs' RbeTskm¬úCaeyIg . 

  qñaM 1935 GnuviTüal&y RBHsIusuvtæi k*bþÚrmkCaviTüa 

l&y vij . qñaM 1937 `:nRbLgCab' sJ¦ab&Rt 

rYcehIyk*sUmoelakÓBukcUlsþIdNþwg bÁÚnRsICIdUnmYy 

rbs'̀  . `:nbnþkarsikSarhUtdl'zñak' TI 1  ‘Classe de 

Première ’ EtRbLgbMNac'qñaMZøak' . qñaM1939 `:nQb' 

er[nehIyk*sMerc  cUlRbLgeZVI  CaelxaZikarenARksYg 

elaknaykrdðaPi:l RbLg:nCab' elx 1 kar 

RbLgRbECgenH RbRBwtþeLIgCaelIkdMbUgbgÁs'enAcugqñaM 

1939enaH . 
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Lok Euv, tu es mon père, mon beau grand-père et ma référence. 
 
Comme mon papa, tu faisais parti du clan des premiers 
forestiers khmers, les «Meprey », qui soignaient et protégeaient 
les forêts tropicales du Cambodge pour la génération future. 
Loyal et honnête, tu gérais les plantations d'hévéas et ramenais 
les devises au pays. 
 
Ta vie était pratiquement brisée comme ton pays durant la 
période du génocide. Malgré cela, aucune puissance, aucun 
politicien n'avait pu t'acheter; tu cèdes ton Savoir mais pas ton 
Âme. 
 
Tu ne vis que pour les autres, non seulement les membres de ta 
famille, mais aussi les déshérités du Cambodge. Combien de 
fois malgré ton âge, tu repartais dans les camps de réfugiés 
pour apporter ta mince contribution et rentrais dare-dare  chez 
toi, démunis de tes effets personnels…Heureusement tu gardais 
sur toi ton chapeau, ton pantalon et ta chemise. 
 
Lok Euv, tu ne changeras pas, tu es parti discrètement mais 
coquin, tout nu comme à ta naissance, laissant derrière toi ton 
chapeau, ta famille et ton pays …orphelins pour toujours. 
 
Je t'adore. 
 
Ry     Savary Chhem-Kieth 
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J'écris présentement pour décrire le meilleur arrière-grand-père, 
le meilleur grand-père et l-un des meilleurs-pères  (ça fait des 
longueurs mais bon…). 
 
Lok Euv avait tout ce qu'un homme parfait aurait: une 
gentillesse sans limite, une intelligence hors du commun, il 
était généreux, calme et très fort ( il nous battait mon frère et 
moi au bras de fer ).Bien sûr, il avait des défauts ( personne 
n'est parfait ), mais je ne pourrai dire lesquels, pour la simple 
raison que je ne les jamais vu. 
Lok Euv s'occupait toujours des autres, et il a connu plus de 
monde que je ne pourrai connaître en deux vies ( assez 
longues).On ne peut plus compter les gens qu'il a aidé. En plus 
il avait une mémoire phénoménale ( à rajouter aux qualités ): 
les contes, l'histoire, ses faits vécus…Rien ne sortait de sa tête. 
Sa vie ne tiendrait pas dans une centaine de livres ( gros comme 
des dictionnaires ! (Mais on va essayer de la tenir dans un). 
 
Et pour finir, on pourra dire que toute sa famille ( et ses amis, 
ceux qu'il a aidés, et ceux qui l'ont aidé, et ses futurs arrière-
arrière-petits-enfants… )penseront à lui très fort même s'il est 
parti. 

 
Sorivan Chhem-Kieth, 2e arrière-petit-fils. 
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  `:TcUleZVIkarCaelIkdMbUgmannaTI CaelxaZikarénxuTÞ 

kal&yrbs'elak naykrdðaPi:l . qñaM1940 `:T:n 

er[bmg<lkar CamYyKUdNþwgrbs'̀ nag eQµaH  Guit TUc  

ehA  Jj  CakUnelakGMuRsI  nut Esg  nigGuMRbus 

KW ókj"aeyaZanrinÞÇPUQYy GK<mhaesna  gYn Giut . 

  `:TnigPriya`rs'enACamYyKñaedaysuxdum ehIy:n 

buRt 6nak' KW ;- Rbus 5 nak' RsI 1 nak' . 

  qñaM1941 RbeTskm¬úCa:nbeg,Itsala«NÐÚcinEpñkxag   

Kg<anigruk¡a  CaelIkdMbUg . `:T:nRbLgcUl 

salaenH CasisSc|g eBlRbLgecjCab':nelx 1 

eday`:TRbLg:nCab'elxlÁ `:TmansiTÆieRCIserIsrk 

kEnøgeZVIkarEdl`:neBjcitþ `:Tk*sMerccitþmkeZVIkar 

enAextþkMBg'qñaMgmanmuxgarCaGñkRtYtRtaxag  ruk¡a  . 

GñkRsukcUlkab'éRBeQIeZVIGusdutxusc|ab' Pñak'gar ruk¡a 

cab'obg'R:k'Bin&y GñkRsukk*elIkKña  mksuMBwgJk'̀ :T 
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oCYyedaHRsayorYcxøÜnBIBin&yenaH edaymancitþGaNit 

GasUrGñkRsukpg edayeKarBc|ab'pg `:TsuxcitþcMNay 

R:k'ExpÞal'xøÜnGs' 7 ExCYyGñkRsukTaMgenaH. bnÞab'mk            Non, ce Monsieur là avait d'autres soucis : il était passionné par 
la vie et oeuvrait chaque jour pour elle, lui donnant toutes ses 
forces, à travers son métier et tout son amour, à travers sa 
femme et ses enfants ou son pays. 

`:Tk*suMeTAraCrdðaPi:lpøas'eTAkan'kab'enAdMbn'qøÚgvij . 

  qñaM1945 s®g<amelakelIkTI2 qabeqHeBjBiPBelak 

Cb"unedjcab':raMgenA RbeTskm¬úCa . ~gextþkMBg'cam 

man:raMgenAkan'kab'dUcCaelak Pierre ALLOUARD Edl 

manmuxgarZMNas' KWRtYteBjRbeTskm¬úCa nigev[tNam. 

   `:TRtUvraCrdðaPi:lbJ¢ÚnomkemIlkarxusRtUvCMnYs 

:raMgenARkugkMBg'campg xagqøÚgpg . luHs®g<amcb' 

ehIy nayxNÐ&:raMg cUlmkkan'muxdMENgrbs'xøÜnvij  .  

  cMENkrUb`:Tk*RtLb'eTAqøÚgvij eRJHelaknayk 

RksYg:nbeg,ItEpñk ‘Division’ qøÚgoeTACaxNÐ&   

‘Cantonnement’ sMrab'̀ :TEtmþg . 

  qñaM1946-1948 naykRksYg:nRbKl'o`:TRtYt2  

 

-41- 
 
Le 17 février dernier s'est éteint un grand Monsieur, un 
Monsieur comme on n'en trouve malheureusement rarement 
dans un monde de plus en plus accaparé par des problèmes 
d'ordre matériel ou financier. 
 

 
Il savait aussi se battre pour ses valeurs et dénoncer 
l'immoralité sous toutes ses formes dont la corruption, une des 
grandes plaies de son pays contre laquelle il s'est élevé et est 
demeuré intraitable, ignorant l'appel de l'argent facile auquel 
beaucoup n'ont même pas essayé de résister. 
 
En plus d'être passionné et grand défenseur de la vie cet homme 
était en plus généreux, attentif, respectueux, gentil, joyeux 
(j'avoue ne l'avoir jamais vu se mettre en colère), et il ne savait 
pas se prendre au sérieux. 
 
Bref c'était un homme tel que la vie en crée quelques fois pour 
se défendre et pour montrer qu'elle vaut la peine d'exister, ce 
que je crois du fond du cœur. 
 
Ce qui m'amène à dire combien je suis fier d'avoir eu un grand-
père et modèle ce grand Monsieur et combien je suis triste qu'il 
nous ait quitté. 
 

Sokha KOL 



-40- 
 
Tout cela, je n'aurai jamais osé lui dire. Car il était un exemple 
de modestie. Certainement qu'il aurait été touché…mais jamais 
il aurait admis tout ce que je viens d'écrire, à cause de sa trop 
grande humilité, de sa simplicité. 
 
Comment décrire en peu de lignes une vie aussi remplie que fut 
celle de Lok Euv ? …L'homme aux mille récits, aux milles 
cœurs, aux mille cerveaux…aux mille chapeaux ! Une ligne 
pour décrire deux siècles de vie deux siècles d'amour et 
d'enseignement pour nous, son clan, pour nous ses descendants, 
ses héritiers. 
 
La conclusion ? …Il vécut longtemps et heureux, entouré de 
ses nombreux enfants, de plusieurs petits-enfants et de quelques 
arrière-petits-enfants. 
 

Vanaka Chhem-Kieth, 1er de trois arrière-petits-fils. 
 

 
Ceux qui, de près ou de loin, ont eu la chance de le côtoyer 
diront sûrement de lui qu’il était d’une générosité sincère, 
d’une intégrité exceptionnelle et d’une fidélité rare. Qu’il avait 
un « charisme discret » tellement évident et un amour infini de 
sa femme, de sa famille, de son pays et de son peuple. Qu’il fut 
peut-être un des rares à essayer de se tenir droit dans une 
société sans repère ! Oui, sûrement.  Pour moi, il sera toujours 
mon grand-père et mon modèle 
 

Nolsinavid YIM, 1er petit-fils. 
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kEnøgKW  Cantonnement  RkecHsÞwgERtg .       

sUmCMrab  bJ¢ak'zakalenaH  RkecHnigsÞwgERtgman 

Cantonnement EtmYyeT . 

  qñaM1950 raCrdðaPi:l :nbJ¢Ún`:ToeTAeZVI Stage 

de Formation ‘ kmµsikSa / ’ enATIRkug:¨rIs CamYyKña 

elakCYb Ehl . 

  qñaM1951 ~gExkumÖ;`:TRtLb'mkPñMeBjvij . ~gqñaM 

enaHrdðaPi:l :raMg:nRbKl'Epñkesdðkic©‘ Economie ’ 

mkoExµrkan'kab'vij . elakCYb Ehl EdlCacaghVag 

RksYgruk¡a k*:nehA`oeTAkan'muxgarCacaghVagkariya 

l&yRksYgesdðkic© ‘ Directeur de bureau du Ministère de 

l'économie ) CaelIkdMbUgbgÁs'~gRbvtþisaRsþénRbeTs 

km¬úCa . 

  qñaM1953 ~graCrdðaPi:lzµImYy Ékótþmnaykrdðm®nþI 

:nRbKl'dl'̀ :TnUvmuxgar CaRbZanénXøaMgTUeTA‘Chef 

des magasins généraux’ CMnYs:raMgvij . ~gmuxgarzµIenH 
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`eZVI:ncMnYn5 Ex eTIbraCrdðaPi:lTaj`:TykmkeZVICa 

Directeur du bureau du Ministère de l'économie Nationale vij 

rhUtdl'qñaM1955 . 

  qñaM1955enHehIyEdl KN;bkSsg<mraRsþniymdwknaM 

edaysemþcRBHsIhnu manC&yCMnHelIKN;bkSdéTeT[t. 

RBmKñaenaHEdrRksYg  ruk¡a  :npøas'eQµaHmkCa  

RksYg  ruk¡a Rbmaj' ensaT  vij . sUmCMrabza 

Rtwmry; BIqñaM1951 dl'qñaM1955 `:TbMerIrdðm®nþIRksYg 

esdðkic© TaMgGs'8nak' . 

  qñaM1956-1957 rdðaPi:l:ncat'o`:TeTAeZVICa 

Chef du Cantonnement xagruk¡aenAextþeJZistVnig:t'dMbg . 

rYcehIyeTIbTaj`:TmkeZVICa  Charge de l'institut de 

Recherche forestière enAPñMeBj . 

  cab'BIqñaM1956 rhUtdl'qñaM1960 `:T:nbeRg[nenA 

salaksikmµ ERBkel[b beRg[nxag Forestier ehIy 

beRg[nxag Ecole des gardes forestiers enAsalakMBg'cam.  

 

-39- 
 
Il était une fois un grand homme…Cette phrase qui en dit 
long, pourrait fort bien débuter la biographie d'un grand, d'un 
très grand homme : M. Kol Touch 
 
Pour moi, c'était Lok Euv, pour d'autres Lok Ta ou tout 
simplement Euv. Quoi qu'il en soit, pour tout le monde il était 
une figure, un personnage. 
 
Ce que je retiens de lui ? Tout et beaucoup.  Mais étant plus 
jeune, une chose en particulier m'a fasciné. Comment une 
personne d'un âge aussi avancé peut-elle conserver en elle-
même autant de savoir ? Et en continuer à en accumuler jusqu'à 
son départ ? Difficile à expliquer mis à part le fait que l'esprit 
de Lok Euv soit fort développé, du moins pour un humain 
moyen. 
 
Je me souviendrais toujours des après-midi entiers passés à ses 
côtés, mes frères et moi, suspendus à ses lèvres alors qu'il nous 
racontait d'innombrables légendes et mythes, des aventures 
entre semi-homme et bêtes féroces ou encore des exploits de 
héros cambodgiens. Bientôt les histoires modernes, parleront 
d'un grand-père. Un grand-père à la mère Thérésa ou à la 
Gandhi. Ni plus, ni moins. Un fin conteur. Une vraie 
encyclopédie vivante. 
 
L'histoire vivante du monde ? Il la raconte comme personne. 
L'histoire du Cambodge ? C'est lui qui l'a écrite. Il est le 
Cambodge. 

…/… 
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Un dicton populaire dit que l’on ne choisit pas ses parents; de 
ce fait, la première grande chance que j'ai eue dans ma vie est 
de t'avoir comme père. 

 
Pour m'apprendre la vie, tu m'as élevé en m'inculquant le 
travail, l'autonomie tout en restant honnête, juste, intègre et 
humble, sans oublier ses propres origines, en pensant aux autres 
et surtout à ceux qui ont le plus besoin que l'on pense à eux. Tu 
m'as toujours mis devant mes propres responsabilités. Pour 
m'apprendre à nager, tu m'as balancé à l'eau Pour, pour 
m'apprendre à faire des plats tu m'as mis à la cuisine, pour faire 
mes études en France j'ai du faire toutes les démarches 
administratives, etc., etc.… 
 
Tu es resté fidèle à tes idées à travers tout les évènements que 
tu as vécu jusqu'à la fin de ta vie. Tu as su transmettre ton 
amour pour ton pays à tes petits enfants qui gardent ainsi un 
coin du Cambodge dans leur esprit grâce aux nombreuses 
histoires que tu leur as racontées. 
 
Et comme dit une ou un autre dicton que l'on récolte ce que l'on 
a semé, nous sommes tous, tes enfants, tes petits-enfants et tes 
arrière-petits-enfants, en train de récolter ce que tus as semé 
pendant toute ta vie à savoir l'honneur et le respect pour notre 
famille. Maintenant que tu n'es plus là, nous te promettons de 
garder le cap que tu as tracé. 

 
De ton fils Ossarath 
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enAxagsalacMkarmn `:TbeRg[nxag Contrôleurs des 

Eaux et des Forêts xag gestion forestièrerhUtdl'qñaM1960. 

  qñaM1958 `:TTTYlnaTICa Inspecteur des Services 

municipaux du gouvernement de la ville de Phnom Penh . 

  qñaM1959 Le conseil des Ministres Taj`:TmkeZVIkar 

Directeur du Bureau du Ministère de l 'agriculture . 

  qñaM1959 enH:raMgeTIbnwgRbKl' Station de recherche 

sur le caoutchouc enAta:"vmkoExµr eZVICaRkumhu)n 

Caoutchouc S-K-P-H  EdlmanrUb`:TpÞal':neTATTYl la 

passation de service karRbKl'tMENg ~gnaTICa 

"Président du Conseil d'administration. Ex-qualité " . 

  qñaM1961 eTIbraCrdðaPi:lRbKl'muxgareBjlk¡N;o 

`:TCaRbZanGK<naykénRkumh)un cMkarekAs)UenAta:"v . 

`:Tkan'kab'muxnaTIzµIenHBIqñaM 1961 rhUtdl'qñaM1975 

KWqñaMEdlRbeTskm¬úCaZøak'cUl~gkNþab'édExµrRkhmEtmþg. 
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  sUmrMlwkza 

  qñaM1967 esdðkic© RbeTskm¬úCaZøak'cuHdundaby"agxøaMg 

semþc RBHsIhnu er[bcMrdðaPi:lBiesszµImYyEdlrUbRBH 

Gg<pÞal'CaGK<mK<úeTÞsk¾ semþcsIhnuCa Premier Ministre 

DéléguérIÉ`:TmannaTICa Secrétaire d'Etat de l'Agriculture 

ehIyTTYlPar;CaRbZanGK<naykcMkarekAsU) enAta:"v 

dEdl . 

  qñaM1968 mankarpøas'bþÚrraCrdðaPi:lKWsemþcEb"n nut 

eLIgCa Premier Ministre CMnYssemþcsWnsanvij . rIÉ` 

:Tmkkan'naTIEtmYyvij KWRbZanGK<naykRkumh)uncMkar 

ekAs)Uta:"vdEdl . 

  qñaM1970 manrdðRbharmYyTmøak'semþcRBHsIhnu dwk 

naMeLIgeday  GñkGg<m©as'sirimt;  nigÉkótþm     

ln' Nul . rdðaPi:lzµI:ntaMg`:TCa Commissaire 

Général à l'Hévéa Culture  nigkan'kab'naTI CaRbZanenA 

ta:"vdEdlRBmTaMgKitKUrBIer]gpldMNaMekAs)UTaMgGs'  . 

  qñaM1973 edayyl'eXIjza  b"usþ* ‘ Poste ’ eTIb 
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ci-dessus, portrait de Lok Euv par :  
Yavana chhem-Kieth 3e arrière-petit- fils 

 
----- ---- 

 
Pour ses amis, ses anciens collègues de travail, ses anciens 
élèves, ses collègues d'association c'était l'homme le plus loyal, 
le plus éclairé, le plus viscéralement lié au sort du Cambodge, 
et à la couche la plus humble de son peuple, l'âme du pays, sans 
défense. 

 
Mais pour nous, sa descendance, en plus de tout cela, c'était un 
mari, un père, un grand-père, un arrière-grand-père qui a su 
nous apprendre à affronter les adversités la tête haute toujours, 
à être honnête dans nos sentiments et nos actes. 
 
Lok Euv, sois assuré que tout ton enseignement perdurera dans 
la famille, aussi élargie qu'elle saura. 

 
YIM Sidona, sa fille unique. 
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Octobre 1991, tenu de la 2e Conférence de Paris, notre 
document fut prêt. 
Le lendemain de la signature historique des accords de paix, les 
4 délégations cambodgiennes, les principales délégations 
étrangères furent conviées par le groupe à une cérémonie 
officielle présidée par Monsieur KOL TOUCH 
Objet: réception du 2e document de E.S.P.R.I.T Khmer intitulé  
" Contribution ouverte à études d'un plan de 
reconstruction et de développement du Cambodge d'après-
guerre". 
 
1992 : Association, loi 1901 
Le groupe jusqu'alors informel, devint une association sans but 
lucratif, loi 1901. Il avait précis le nom E.S.P.R.I.T Khmer 
Forum. Il avait élu Monsieur KOL TOUCH Président 
d'honneur, titre maintenu jusqu'à présent.  
 
Monsieur KOL TOUCH avait participé activement à tous les 
colloques organisés par l'association. L'avant-dernier portait sur 
la pauvreté au Cambodge, sujet qui lui tenait le plus à cœur, car 
il partageait les malheurs de la population khmère qui souffrait 
encore, après le retour de la paix. 
« Mettra karuna » étaient en effet les maîtres-mots de tout son 
existence. 
 

Fait à Besançon, le 2 Avril 2002 
 

Le président de E.K.F. 
 

Tan Boun Suy 
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beg,ItminsUvmanpl `:Tk*sMueTArdðaPi:l olubEpñk 

Secrétaire Général d'hévéa culture  ecal . `:TTTYl 

emIlkarxusRtUvRtwmEt cMkarekAs)Uta:"vmYyb"ueNÑaH . 

~gqñaMdEdlenH TB&yYney[kNam‘yYn’ nigBlExµr 

RkhmcUlJseBjenAsl'EtrdðZanI PñMeBjmYyb"ueNÑaH . 

`:Tk*elIkkariyal&ymktaMgenATl'muxXøaMgsaMg SHELL 

Ek|rrdðZanIPñMeBjEdr . 

  qñaM1975 ExµrRkhmvayykPñMeBj:n eKmkkan'kab' 

edaybg¡MoGñkPñMeBjecj eRkARkugTaMgGs'  . RkumExµr 

Rkhm:nCemø[sRKYsar`:Tnig`:T oeTAenAxag³carZM 

XuM³cugeC[c³ enAcenøaH ³dMEb" ³nigERKk³extþkMBg'cam.  

  ézá7mkra 1979 T&Bey[kNamcUleBjextþkMBg'cam 

rhUtdl' Lycée ehIy . enAkEnøg`:TeKCemø{s 

BYkExµrRkhmrt':t'Gs' eTIbBYk`:TnaMKñaecjmkvij . 

  RKYsar`:T RBmTaMgbgbÁÚnExµrdéTeT[t naMKñaeZVIdMeNIr 

tampøÚvCati tRmg'mkPñMeBj . edIrQb'>Gs'ry;eBlCit  
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mYyExeTIbmkdl'RcaMgceRmH RtUvQb'enATIenaHy"agyUr 

eRJHTahanyYnXat'BYkeyIgminocUlPñMeBj . 

`:Tmkdl'PñMeBj CamYyRKYsarenAedImExkumÖ; maneK 

enAeBjeTAehIy . 

  edImExmInaqñaM1979 `:TCYbBYk ³Journaliste³ BYkGñk 

kaEstenAÉRcaMgceRmH dMbUgCYbelak Jean françois ou       

J.Pierre Gallois Ca Agence France Presse  EdlBYkyYnnaMoeTA 

emIlBYkeP[sxøÜn .`:T:nlYcxSib>CamYy M Gallois suM 

ep\IsMbuRtmYymkkUn`:TenA Paris . `:Tep\IedayRbug 

Rby&tñbMput eRJHTahanyYnhamminoep\IsMbuRtecjeRkAeT 

GtæbT ‘article’ rbs'elak Gallois enHsresrenA~g 

³Le monde³ le 23 Mars 1979 maneQµaH`:TrYcCa eRsc 

niyayGMBIRsukExµr . 

  ézá 5 ósPa 1979 `:T:nCYbenARcaMgceRmH nUv 

GñkkaEst 2 rUbeT[t KW elak Paul Nahon nig   

Jean Ray EdlyYnnaMeTAeZVI ReportagekarykBt(mankaEst 
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le premier document intitulé "contribution ouverte pour la 
reconstruction du Cambodge d'après-guerre". 
Ce document fut prêt en Juillet 1989, date de la première 
Conférence de Paris. 
Ne faisant pas partie d'aucune des 4 factions cambodgiennes, le 
groupe n'avait pas été autorisé à y assister. Il faut absolument 
monter ce document aux participants de la Conférence. 
 

Monsieur KOL TOUCH avait suggéré à TAN BOUN SUY et 
OM RITHOURN de le remettre aux délégations à leur sortie de 
la salle de réunion. Ce qui fut fait. Les délégations françaises, 
américaine et japonaise, agréablement surpris, avaient exprimé 
leur satisfaction, car à l'époque, à part notre groupe, personne 
ne s'était préoccupé à rassembler les données sur le Cambodge 
et à réfléchir sur les mesures à prendre pour l'après-guerre. 
C'est pourquoi, nous avions retrouvé comme par hasard, nos 
idées dans les résolutions de la 3e Commission (sur la 
Reconstruction), citées presque mot pour mot! 
 
1991: 2e Conférence de Paris sur le Cambodge 
 
Ce succès avait permis de renfoncer le groupe dont les 
membres étaient passés de 23 à 82…Répartis en 24 groupes, il  
travaillait pour élaborer un plan détaillé de tous les domaines de 
la reconstruction. Il avait fallu coordonner et gérer tout ce 
monde venant des horizons différents, avec des sensibilités 
différentes. Ce fut la tâche délicate de Monsieur KOL TOUCH  
qui, par son amabilité, sa sagesse, son patriotisme 
communicatif, y réunissait avec brio. 
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Participation de Monsieur KOL TOUCH à la 
fondation et à l'essor  de l'association E.S.P.R.I.T. 
Khmer Forum(E.K.F.)  (1986-2002) 
 
1989 : fondation du groupe E.S.P.R.I.T.Khmer. 
L'avènement de Gorbatchev en URSS avait provoqué un séisme 
dans le monde. Le bloc de l'Est se lézardait : fortement 
impliqué en Asie du Sud-Est, il se décidait  à plier bagage. Et, 
pour la première fois, un réel espoir de paix au Cambodge se 
dessinait à l'horizon. La diaspora cambodgienne engagée dans 
la lutte de libération du pays, doit maintenant se tourner vers la 
construction. Deux tâches majeures à accomplir: 
1. Constituer un fond bibliographique sur le Cambodge: 
documents techniques, scientifiques, économiques nécessaires 
pour élaborer un plan de reconstruction; 
2 Rassembler les ressources humaines: techniciens, 
scientifiques, économistes, éducateurs, sociologues jeunes et 
moins jeunes, ayant une expérience ou non au Cambodge. 
Ces 2 tâches, Monsieur KOL TOUCH les avait parfaitement 
comprises. C'est sous son impulsion que fut fondé le groupe 
E.S.P.R.I.T Khmer (E: études; S: stratégiques; P: pour une 
planification; I: des infrastructures; T:techniques, scientifiques, 
économiques, sociales et culturelles) 
 
1989 : première Conférence de Paris sur le Cambodge 
Sur l'invitation de Monsieur KOL TOUCH, TAN BOUN SUY 
et FREDERIC LOEURNG se rencontrèrent à son domicile: le 
noyau dur du groupe fut créé. Il avait aboutit à la formation 
d'une équipe pluridisciplinaire qui élabora en moins de 5 mois  
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enARcaMgceRmHenH . elak Paul nahon nigelak Jean 

Ray :nnaM`:Tnig Priya`:TCiHLanyYncUleTAPñMeBj 

emIlpÞH`:T . 

  edaysar Reportage rbs'elak Paul Nahon enH 

ehIy eTIbkUn`:TnigmitþPkþi`:TenARbeTs:raMg dwgza` 

:TnigPriya`:TenArs' . ehIyCaBiess Mr Padirec  

Direteur Général de l'Institut de Recherche de Caoutchoue 
EdlZøab'Tak'Tgnwg`:TCajwkenaH elak:n 

sresrsMbuRteTAyYn edIm|IsuMrUb`:T . cMENkxagyYn 

:nmkyk`:TeTAPñMeBj Cajwkjab'Nas' edIm|IsaksYr 

BIkUnecArbs'`enAÉNaxøH/ . rYcehIyk*bJ¢Ún`:TeTACYb 

rdðm®nþIRkumRksYg KW elakmas sMNag ³kugSIy* ³xag 

cMkarekAs)UxagshCIB rYcbJ¢Ún`:ToeTAeZVIkarenAerag 

cRksamK<Irbs'Cb'BIedIm . 

  ézá19 Exkk,da1979 yYnoLanmkdwk`eTACYbelak 

mas sMNag elakmas sMNagnaM`:TeTACYbEkv cinþa 
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rdðm®nþIRksYgeXasnakarzµI nigmuxgarmYyeT[tCacaghVag 

tulakarraRsþ ‘ Directeur du tribunal populaire ’ EdlyYn 

beg,IteLIgsMrab'kat'eTasBYk b"ul Bt . cMENkrUb`:T 

elakehg sMrin :nEtgtaMgCa Accessoire suppléant du 

tribunal populaire CaGñkCMnYskarbnÞab´bnSM enAtulakar 

raRsþoeZVIkar enAPñMeBjsMrab'emIlsMNMuer]g ‘ dossier’ 

EdlyYner[bcMeRscGs'ehIyedIm|Ikat'eTas b"ul Bt nig 

eG[g sarI .  

  ézá 5 sIha 1979 yYnmñak'mkdwk`:ToeTACYb 

elakeLDwkzr Caem ³ B 68 ³ KWenAézáenaHmanRbCuMBi 

essmYy manGñkbJ¦avnþEdlenAesssl' RbEhlCa 

50 nak'CaeP\{vkitþiys Gg<úyenAelIevTika ‘ Tribune ’ 

CamYyelak ³eLDwkzr³ nigelak³kVag³Caem³B67³ 

enAPñMeBjmanGñkbkERbPasamñak'‘Interprète’ manelakRsI 

epøkPIruNnigeBTüRsIExµrmñak'eT[tcUlrYmEdr. 

elakeLDwkzr sYr`:Tza «LÚvenHkUnrbs'elak suM 

-33- 

 

TIRsLaj'oesaH ebIcg'CYyRsuk KWCYykEnøgNaEdlCa 

cMeNHrbs'eyIgeTIbmanRbeyaCn¾ . JküTaMgGs'enH 

ehIyEdleZVIonag`minGacbMePøc:n enAcaMCab'~gebHdUg 

Canic© . 

  elakKl' TUc vijaNk¡nÆelak:nEckzaneTAEmnEt 

ek¼eQµaHenAGENþtCadrab § 

 

- na rI -  
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   nag`eQµaHnarICakUnRbsarbs' elak Kl' TUc 

nag`sUmCMrabGs' elak elakRsI TaMgGs'o:nRCabza 

elak Kl' TUc Cavirbursmñak' EdlRsLaj'RbeTsCati 

CYymnusSminRbkan'fan;nigBYCsasn¾GVIeLIy ÉcMENkRKY 

sarkUnecATaMgGs'elakEtgEteRb[nRbedAminQb'Qr KWo 

ecHnwkKiteTAdl'RsukeTs oecHRsLaj'bgbÁÚnnigecHCYy 

KñaeTAvijeTAmk eTaHbImankarBi:ky"agNak*eday     .  

  eBlkat'sk'mþg> elakEtgEtehAnag`mkkat'sk'CUn 

elak nag`minEmnCagkat'sk'eTEtedaysarelakcUl  

citþnwgRsLaj'nag` nag`k*Rbzuykat'sk'CUnelakeTA 

eBlkMBugkat'sk'mþg >   elakEtgEtniyayGMBIRbeTsExµr 

BICMnan'edImrhUtmkdl'CMnan'«LÚvR:b'nag`Canic©kEnøgNa 

Edlnag`minyl' elakk*xMBnül'nag`oTal'Etyl' . 

mYyézámunnwgelakEckzaneTA nag`mansMNag:neTA 

CYbelak elak:nniyayeRb[nRbedAnag`nigbþInag` 

‘mkra’ zaebIeyIg:nsuxehIykuMoePøcGñkd*éTnigRsukd*Ca  
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ykelakeTAehIy etIelakeTAßmYyKity"agdUcemþc / 

dMbUg`:TeqøIyza sUmenAry; 1qñaM ß 2qñaM edIm|ICYy 

sþarRbeTskm¬úCa EdlkMBug:k'EbkGnþraysem|ImNas'. 

lÁehIy elakeLDwkzr tbmk`vij `nwgykelakRBm 

TaMgPriyaelakeTAéRBnKr emIlEzTaMxøÜnnigdak'eZµj 

‘eRJHkalenaH`:T:k'eZµjGs'ehIy ’ . 

KWenAExkJ¦a1979 yYndwk`:TnigPriyaeTAéRBnKr . 

eKoeBTümñak'nigGñkbkPasamñak'eTACamYyeK ‘yYn’yk` 

mksñak'enA Ambassi hôtel enA~gbnÞb'BiessmYy cMENk 

GahareKocUlrYmbriePaKCamYyRkum Expert‘GñkCMnajkar 

breTs’ eKnaM`:TnigPriyaeTAkat'exaGav oeBTüdak' 

eZµj . ehIyeKR:b'`za ³ elakGaceZVIGVI:ntamcitþ ³ 

emøa"HehIy`KitEtsresrsMbuRtnig TUrs&BÞeTAkUnenA Paris. 

  edImExtula1979 eKmkR:b'`:Tza ³ elakRtUv 

GeJ¢IjeTAeZVIkarenAPñMeBjvij b"uEnþynþehaHenAsl'Et 

kEnøgmYyKt'`yl'dwgPøamzaeKcg'bMEbkrUb`BIPriya`ehIy 
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ebIeKbMEbk`:T:n R:kdCaeKmaneKalbMNgmü"agmin 

xan . `:Tk*eqøIyRbEkkminRBmeTAPñMeBjeT `seRmc 

citþecjmkbreTsCYbkUnecAvij. BYkyYneKcg'Tuk`oenA 

eZVIkarCamYyeK EmnETn . Priya`:TR:b'eKvijza ³ ` 

TaMgBIrnak'manv&ycas'CraehIy ehIyQWeRcInNas' `suM 

ecjeTARsuk:raMgemIlxøÜnsin ebIRbeTsCatiRtUvkar `nwg 

mkCYyRsuk`vij . bnÞab'BIkarsnÞnaKñaGs'mYyry;ZMCa 

mYyelakkVagemZMrYcmk eKR:b'`za «LÚvenHeKer[bcMpÞH 

mYyenA quartier général manTwkePøIg manmnusSbMerI Tuko` 

enA`k*minRBmenA rYceKk*o`RtLb'mkpÞHvijenAézámYyeK 

mkehA`eTACYbelakkVag > k*R:b'`za GñkÉgRtUvecjeTA 

Rsuk:raMg b"uEnþsUmkuMniyayCamYyGñkkaEst cMnYn 6Ex.  

elakh)un Esn :nR:b'`za elakoeKer[bcMsMbuRtsñam 

o`rYcehIyenAéRBnKr . 

  mkdl'Rsuk:raMgeTIb`:T:ndwgc|as'za edaysar 

karek[bsg,t'rbs'kUnRsÌ :T KW  sIdUNa  nag:neZVI  
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eRkayénCIvitzVIt|itEtsuxPaBelakRTuDeRTamk*eday elak 

xMoCIvitrbs'elakmanRbeyaCn¾sMrab'RsukExµreyIg. RKb' 

TIkEnøgEdl`:neTAdl'ek¼eQµaHd*lÁrbs'elakEtgEteK 

niyayRKb'>mat' JkümYyXøaEdlelakEtgEteJlKWeyIg 

minGacRTEpndImñak'ÉgrYceT k*b"uEnþebImanEteyIgmñak'enaH 

RTEpndIk*GacRsalmYycMENktUcEdr eyIgminRtUvTukeBl 

evlaoknøgeTARKan'EtdkdegØImecal«tRbeyaCn¾enaHeT  . 

sUmGñkÓTukcitþelIkUncuHJküRbedAnigbNþaMTaMgLay 

kUnnwgeZVItamminoelÁ{geLIy . 

 

kUnRbusrbs'GñkÓ  

  Laç ‘ Kl' mkra ’ 
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CnExµrTaMgmUl . 

~gnaménsmaKmGñkbec©keTsksikmµExµr AMITAK eyIg  

`sUmEzøgnUvesckþIeKarBd*RCaleRCAcMeJH viJ¦aNk¡nÆelak 

BU sUmcUlrYmmrNTuk¡CamYyelakmIgRBmTaMgRKYsarnigsUm 

óTÞis sUmoviJ¦aNk¡nÆelakBU:nTTYlnUv brmsux~g 

brelak kuMbIXøat . 

                              AMITAK 
 

 

    GñkÓ CaÓBukmñak'Edl`manvasnaCakUn elakman 

citþsøÚtbUtGt'Zµt' elak:nTUnµankUn ecA ecATYtoecHCYy 

KñaeTAvijeTAmk minykkMhwgkarRcENnnigelaPln'mk 

edaHRsay elak:nykZm(RBHBuTÆmkeRb[nRbedACanic© . 

  cMeJHRbeTsCatiExµrvij elakCavirbursCatimñak'Edl` 

minTan'CYbRbTHenAeLIy karesµaHRtg'minelaPln'ykRb- 

eyaCn*CatiCaZM ykkitþiyseQµaHvgSRtkUlCaZM elIsBI 

RTBüZn CYyTuk¡Zur;Gñkd*éTeBleKRtUvkarelak. eBlcug  
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esckþIGMJvnavRKb'TIkEnøg dUcCanag:neLIgeTAyMenA ~g 

Télévision sæanIy¾TUrTsSn¾ edIm|IsUmoeKCYyeZVIGnþraKmn¾ 

CYyyk`:TnigPriyaecjmk . minRtwmEtb"ueNÑaH kUn 

RsÌ :TTUrs&BÞeTAkugs)ul Consul ey[kNamRbcaMRbeTs 

:raMgCajwkjab'Nas' ehIykMejIjza ebIminoelakÓ 

elakEm"`ecjeT `CakUnnwgeTAlYcykKat'mkehIy 

edayeXIjehtukarN¾y"agenH k*yYnminh)anTuk`:Tnig 

PriyateTAeT[t . 

  KWenAézáTI 21 ExZñÚqñaM1981 `:TnigPriya:nmkdl' 

TwkdI:raMg enAcMNtynþehaH manGñksaB(tmanBIrnak' 

KWelak "Paul Nahon"elak "Jean Ray" RBmTaMgRKYsar`mk 

TTYl . mkrs'enARsukeKenHCaelIkdMbUg manBYk 

Planteurs nigBYkeméRB nig ‘L.G.L.A.’ / :nCYy 

óbtæmÖeRcInNas' . xag ‘ IRCE ’/ ehA`:T 

oeZVIkarmaneb[vtSmanelx sécurité sociale . elak 

Rouland  k*:nCYysuMpÞH  H .L.M.o Edl`:TRBmTaMg 
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RKYsar:nrs'enArhUtsBVézáenH . 

  qñaM1992 tamry; ³ TOKTEN ³ enaHKW Programne 

rbs' ³ PNUD ³  Programme des Nations Unies pour le 

Développement  `:T:neTAbeRg[nniyayBIéRBehIynwg 

’Hévéa Culture rYceKo`:TCYyemIl kic©kareZVIc|ab'zµI  

sUmCMrabbJ¢ak'zaenAqñaM1950 `:TCa Membre 

rbs'KNkmµkarEdlEkERbc|ab'eméRBEdlman 

taMgBIExµreyIg:nÉkraCüehIyenaH . 

 

`:TnigPriya` xagpøÚvsasnavij 

  eRkABIkic©karbMerI~grdðkarnigRbeTsCati `:TnigPriya 

`k*:nCYyóbtæmÖxagpøÚvsasnaCaeRcIn dUceZVIbuNüp,aR:k' 

edIm|Iykbc©&ysagsalaer[n . enAPUmieméRB enAkMBg'raMg  

`:Tsg'salaer[nedIm|IRbmUlkUnGñkRsukBIPUmirMeck nig 

cugkat'mat'jk ~gRsukemmt'omker[n . minRtwmEto 

er[necHGkSr b"ueNÑaHeT :nbeg,ItCa Internet  Rcakluy  
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sYgksikmµ~gzan;Cardðm®nþI enA~gRkumh)uncMkarekAs)UenA 

kMBg'cam~gzan; CaRbZanGK<nayk k*dUcCaenA RbeTs 

:raMgEdlelakBU:nmksñak'enA elakBUxMRbwgpSBVpSay 

«tQb'Qr nUvKMnitesñhaCatidl'ExµrRKb'rUb . ~gsm&y 

kalsBVézáenHk*eday eTaHbICaxül'CMenarénÉktþPaBRCul 

niym Indevidualisme à l’éxtrême e:kbk'mkBIRKb'TisTIelI 

RBlwgExµry"agNak*eday elakBU enAEtRbkan'x¢ab'nUv 

eKalKMnitd*ézøzøa manCaGaT¥ esckþIkøahan yutþiZm( 

sucritPaB nigKMnitesñhaCatiCanic©«tex©aH sMrab' 

óTahrN¾dl'ExµrCMnan'eRkay . 

  ~gkarbeg,ItsmaKmGñkbec©keTsksikmµExµr AMITAK 

nigsmaKmEGsRBIExµr hVrum -EKF-~gqñaM 1983 nig 

86 elakBUxitxMeZVIkareday«tsMéckmøaMg edIm|IekNÐ 

nigbMpusCnrYmCatieyIgenAbreTs ~gKMnitksagkm¬úCamYy 

EdlRbkbeTAedayyutþiZm(-mnusSZm(-esrIPaB-GZibetyü 

PaB edIm|InaMmknUvesckþIsuxcMerIndl'RbeTsCati nigRbCa 
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 GtæbTrbs´ smaKmGñkbec©keTsksikmµExµr 

AMITAK~gOkasbuNürM%k viJ¦aNk¡nÆKMrb' 100 ézá 

énsBrbs' elak Kl´ TUc RbZankitþiysénsmaKm ç 

 

  `RBHkruNa sUmRkabzVaybg<MRBHsg¹RKb'RBHGg< RTg´  

Ékótþm-elakyayta-mIgma-bgbÁÚnTaMgGs'CaTIeKarB . 

   elakBUCaTIRsLaj' nigCaTIeKarB 

   eyIg`CYbCuMKñaézáenHedIm|IR:rBÆeZVIkarrM%kdl'viJ¦aNk¡nÆ 

rbs'elakBU Edl:nEcksæaneTAehIyBIézáGaTitüTI17kumÖ;  

2002 ~gCnµayu 87 qñaM enA:¨rIs. 

   mrNPaBrbs'elakBU BitEmnEtCasPavZmµCatiEdl 

stVelakRKb'rUbTaMgGs'minGacec[svag:n b"uEnþcMeJH 

eyIg` Cakar:t'bg'ZMmYy EdlKYroesaksþaybMput 

ehIyEdlminGacbMePøc:ny"aggay > . 

   CIvitTaMgmUlrbs'elakBU taMgBIekµgv&yrhUtdl'v&y 

Cra enA~gGtItkal enAnaykdðanruk¡a nigRbmaj' enARk 
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KñaCamYyGñkRsukqøÚgenaHCYyciJ©wmekµg> EdlxVHxatxSt' 

exSay . :neZVIbuNükfinTanral'>qñaM qñaMxøHeZVIdl'eTABIr 

vtþ :nnaMKñabeg,ItvtþenA~gkMBg'raMg PUmieméRB ral'>sIl 

nimnþelakosIl RbeKncgØan' CUn:yTwkdl'cas'> 

RbusRsIBisa . qñaM1960 `:TnigPriya`naMKña naMGñk 

Rsukbeg,ItvtþmYymuneKbgÁs'enAta:"v RBmTaMgeZVIkfin 

p,aR:k'dak'vtþenaHpg . 

  enARsuk:raMg :neZVIbuNüp,aR:k' 2 dg elIkTI 1 

sMrab'CYysg' vtþeBaZivgS kalenaH:ncMNUlsem|Im 

EdrCag 9muWnRhVg, . rYcehIyk*:neZVICamYy GamIt; 

`:TCa Membre Fondateur vtþeJZivgSenH KWCa ³ 

"Association pour le soutien du Bouddhistes KhmersA.S.B.K. 

`:TCa Membre fondateur CamYyRTg'«sSera .   

:neZVI buNüp,aykeTAsg'sala:lIenAesþAeRkamCamYy 

AMITAK  eRkaymk:neZVIbuNüenApÞH  CamYyRKYsar`  

b"ueNÑaH:ncMNUl 2 muWnEdrykcUlvtþ .  
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karZMEdl Priya`en]yCageKenaHKW ;- 

  karer[bcMTTYleP\{vkitþiysZM>TaMgExµr TaMgbreTs mun 

nwgeP\{vGeJ¢IjeTAelakecAhVayExRtvayExSlYsoCadMNwg 

munoer[bcMCaBiess  .  Priya`ecHeZVImØÚbcMNIGaharlÁ 

qáaj'BisaRbesIrNas'. Priya`manzVIédNas'~gkarTTYl 

eP\{v RBmTaMg:n bJ¢Únekµg>oeTAer[nreb[bbMerIeP\{venA 

~g Hôtel Le Royal pg . RBHsIhnu elakosemþc 

jwúk CULúg CUnelakRsI nig elak Phine Asisen‘Avocat 

CYyExµrkþI RBHviharmkExµrvij eTAelgenAta:"v Priya 

`CaGñker[bcMTTYleP\{venaHTaMgGs' . maneP\{vepSg>   

dUcCaBYkmkBI  Université Phillipine  BI Université de 

JAKARTA RBmTa?g délégation cin nig deputée Russe 

k*:nmkta:"vEdr . minEtb"ueNÑaHBYkenA ~gRsukdUc 

CaBYksisSenAsalacMkardUgnaMsisSeTAer[nenAta:"v ßBYk 

Gs'elakZM>dUcCasemþc Eb"n nut nigelakCMTavÇÉkótþm 

ln' Nul nigelakCMTavÇ GñkGg<m©as'sirimt; nigGñkGg< 
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             ecHrkRTBü    TukCaKab'    RKan'ebIEdr 

      k*b"uEnþ       enAmanEPñk   mYyrMxan 

PøWm¡ag       xVak'm¡ag     minsmR:N 

KYrEt:n     PøWTaMgBIr     eTIbRKan'ebI . 

kuMsb|ay     Tal'ePøcxøÜn    nwgEPñkmYy 

enAmanRBYy   eRJHekItTuk¡   eRcIneT[tetI 

PøWTaMgBIr      eTIbputTuk¡    suxRbesIr 

«tGVIebI      eRb[bpÞwmesµI  :nesaHeLIy § 

 

                      g ç P ç 
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E Pñ k bI 

- - 

        
              xVak'TaMgBIr   Esnggwt   Kitminyl' 

     naMGMBl'    Tl'EtTuk¡    muxeRk[meRkaH 

     CamnusS    minqøatqøúH   rkRTBüesaH 

     Kµanrbs'    RTBüsm|tþi   ciJ©wmxøÜn . 

     TaMgTansIl  rwtEtx¢wl    Pavna 

     minBuHJr    xMnaMKña      eZVIx¢ab'x¢Ün 

cUlcitþeZVI    Gkusl    :bpÞÜn > 

dwknaMxøÜn    orgTuk¡    «tsuxeLIy . 

xVak'TaMgBIr   minlÁeT    En!elakGñk 

RtUvEtP\ak'    rkSaEPñk    kuMkenþIy 

y"agehacNas' Kg':nmYy RKan'ZUres|Iy 

manRTBüehIy  GacEkéx  éqñeT[t:n . 
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m©as'kSRtI k*RtUvPriya`CaGñker[bcMTTYlTaMgGs' . 

  karsikSaPasaGg'eKøs rbs'Priya` k*RtUvGak'xaner[n 

edaykarTTYleP\{vminQb'QresaH . 

  sUmbJ¢ak'za`:neZVIsmaZivibsSna 8dgnigbMerImYydg 

ÉPriya`vij eZVI:n 19dgnigbMerI4dgenA Cente vipassana 

DHAMMA MAHI Le Bois Planté 89350 Louesme  .  

  RBmTaMg:nb?erIenAeBleZVIvibsSnaenAvtþsVayBEB :n 

4 dgeT[t nig:neZVIenAvtþeJZivgS :nmYydgmYykal 

ehIy`nigPriya`BüayameZVI smaZimYyézáBIrdgCadrab . 

  eZVIenAézá 26 ósPa qñaM 2002 

 

-Kl´ mkra- 

   

 

   

 



nmtæú rtntþysS 

 

teyaem Pik¡ev buK<la senþa sMviC¢mana  

elaksµW . ktem teya . GenÆa Ékck¡ú TVick¡ú. 

 

   mñalPik¡úTaMgLay buK<l3BYkenH rEmgmanenA~g  

elak . buK<l 3BYk etIdUcemþc . KW buK<lmanEPñk 

ggwt1 buK<lmanEPñkm¡ag 1 buK<lmanEPñkBIrxag 1 . 

  mñalPik¡úTaMgLay buK<lmanEPñkggwt etIdUcemþc . 

mñalPik¡úTaMgLay buK<lBYkxøH ~gelakenHKb|I:nnUv 

ePaK; EdlxøÜnminZøab':nkþI Kb|IeZVInUvePaK;EdlxøÜn:n 

ehIyocMerIneLIgkþI edayck¡úmansPaBy"agNa ck¡úman 

PaBy"agenaH minmaneLIy mYyeT[t buK<lKb|IdwgnUvBYk 

Zm(Cakusl nigGkusl dwgBYkZm(EdlmaneTasnig«t 

eTas dwgBYkZm(ezakTab nigótþm dwgBYkZm(Edlman 

cMENkTMnas'KñaedayGMNacZm(exµA nigZm(s edayck¡úman 

sPaBy"agNa sUm|Ick¡úmansPaBy"agenaH k*minmandl' 

buK<lenaHEdr mñalPik¡úTaMgLay enHehAza GenÆa buK<l 
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elak:nsagxøÜnelak  :ncUlrYmsagRbeTsCatiy¨ag  

eRcIntaMgBIGtItkal rhUtdl'bc©úb|nñ . minEmn 

ksagEtRbeTsCatieT sUm|IEtsasna k*elak Kl' TUc 

:nksagy"ageRcInEdr CaBiess elak CaGñkbdibtþiZm( 

rhUtdl'cUlhVwkhat'eZVI smz; vibsSna Gs'ry;eBlCa 

eRcInqñaMEzmeT[t EdlmnusSCMnan'Kña zñak'Rbhak'RbEhl 

KñakRmeZVIdUcelak:n . 

  m"üageT[t sBVézáenH ExµreyIgxøH CaRBHsg¹k*man 

CaRKhsæ k*man kMBugEtvegVg ß niyayzaq,Üt k*minxus 

~ger]g smNskþi Ékótþm elakCMTav .l. ó:sk 

Kl' TUc minvegVgdUcenaHeT mineRkaZxwgnwgnrNa eK  

ehAelakzaCaGVI>enaHeT . GñkÉeT[t KYrEter[nsURt 

tamelak Kl' TUc xøH>eTACakarRbesIrNas' . 

 

Pik¡ú gin ePn «nÞb|eJ¦a 
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minTan'PøWRKb'RKan'eT xMBüa:lbnþiceTA kuMmanmanH 

eRcIneBk Tidðiman; minoRbeyaCn¾dl'buK<lNaeT manEt 

bEnæmTuk¡ taMgBIelakenH rhUtdl'elakxagmuxeT[tEt 

b"ueNÑaH . 

  elak-Gñk BinitüCabuK<lmñak'>ehIy Kb|IBinitüCaGg< 

PaB CaRbeTsCatiteTAeT[t. RbeTsCatieyIgmansm|tþi 

ZmµCatieRcInNas' ß y"agehacNas' k*lµmsagRbeTs 

Cati nigEckcayRbCaCn omanCIvPaBrs'enAsuxsb|ay 

smrmüEdr . b"uEnþsBVézá eyIgy"agem"c/ RbeTsksikmµ  

ÉeT[t eKdaMbEnøminEmnRKan´EtsuIeT eKdaMlk´eTAbreTs 

ykR:k´rab´mWunlancUlRbeTseK sRmab´eyIgvijCaRb- 

eTsksikmµEdrsBVebIbEnøTijeKsuI sm|tþirdðlk'exÞcxÞIsUm|I 

EtnKrvtþk*CYloeKEdr bnþiceT[tGaclk'oeKk*mindwg / 

etIxVak' ßPøW ßk*ePøI/   

  cMeJH ó:sk Kl' TUc tamEdl`RBHkruNa Gatµa 

Zøab':ndwg KWelakBitCamnusSmanEPñkPøWTaMgBIrxag eRJH  
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manEPñkggwt . 

  mñalPik¡úTaMgLay cuHbuK<lmanEPñkm¡ag etIdUcemþc / 

mñalPik¡úTaMgLay buK<lBYkxøH ~gelakenH Kb|I:nnUv 

ePaK; EdlxøÜnminZøab':nkþI Kb|IeZVInUvePaK; EdlxøÜn:n 

ehIyocMerIneLIgkþI edayck¡úmansPaBy"agNa ck¡úman 

sPaBy"agenaH rEmgman b"uEnþ buK<lKb|IdwgnUvBYkZm(Ca 

kuslnig Gkusl dwgBYkZm(EdlmaneTas nig«teTas 

dwgBYkZm(ezakTab nigótþm dwgBYkZm(EdlmancMENk 

TMnas'KñaedayGMNacZm(exµA nig Zm(s edayck¡úman 

sPaBy"agNa sUm|Ick¡úmansPaBy"agenaH minmandl' 

buK<lenaHeLIy mñalPik¡úTaMgLay enHehAza Ékck¡ú 

buK<lmanEPñkm¡ag . 

  mñalPik¡úTaMgLay cuHbuK<lmanEPñkBIrxag etIdUcemþc. 

mñalPik¡úTaMgLay buK<lBYkxøH ~gelakenHKb|I:nnUv 

ePaK; EdlxøÜnminZøab':nkþI Kb|IeZVInUvePaK;EdlxøÜn:n 

ehIyocMerIneLIgkþI edayck¡úmansPaBy"agNa  ck¡úman 



-22- 

 

sPaBy"agenaHk*man mYyeT[tbuK<lKb|IdwgnUvBYkZm(Ca 

kusl nigGkusl dwgBYkZm(Edl maneTasnig«teTas 

dwgBYkZm(ezakTab nig ótþm dwgBYkZm(mancMENkTMnas' 

KñaedayGMNacZm(exµAnigZm(s edayck¡úmansPaBy"agNa 

sUm|Ick¡úmansPaBy"agenaH k*mandl'buK<lenaHEdr mñal 

Pik¡úTaMgLay enHehAza TVick¡ú buK<lmanEPñkBIrxag  . 

  mñalPik¡úTaMgLay buK<l 3 BYkenH rEmgmanenA~g 

elak . 

sutþnþbidk Gg<útþrnikay tikni:t 

GnÆsURt 41-29-66 

 

  ~gRBHsURtenH RBHBuTÆsEmþgZm(er]g‘RbZanbT ’EPñk. 

EPñk~gTIenH minEmnsMedAykmMsck¡ú EPñksac' EPñkCa 

vtæúZatueT sMedAyk bJ¦ack¡ú EPñkKWbJ¦a . manbJ¦a 

ecHrkRTBüsm|tþi:n   ecHykRTBüsm|tþiEdlrk:nmk 

ehIyeZVICaedImTun rkRTBüsm|tþio:neRcIneLIgeT[t enH 
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eQµaHzamanEPñkPøWm¡ag KW PøWpøÚvelak . manbJ¦a dwg:b 

buNü KuN eTas kusl Gkusl.l. ehIylHGMeBI 

GaRkk' eZVIEtGMeBIlÁ buNükusl enHeQµaHzamanEPñkPøW 

m¡ageT[t KW PøWpøÚvZm( . buK<lNaminecHrkRTBüsm|tþi 

TaMgminecHeZVIbuNükusl buK<lenaHeQµaHza GenÆa man 

EPñkxVak'TaMgBIrxag . buK<lNa ecHrkRTBüsm|tþi b"uEnþ 

minecHeZVIbuNükusl buK<lenaHeQµaHza Ékck¡ú manEPñk 

xVak'm¡ag PøWm¡ag minsUvlÁeT . buK<lNaecHrkRTBüsm|tþi 

pg ecHeZVIbuNükuslpg buK<lenaHeQµaHza TVick¡ú man 

EPñkPøWTaMgBIrxag lÁRbesIrNas' . 

  elak Gñk GanTaMgLay eyIgGanRBHsURtenHcb' 

ehIyeyIgKYrEtBinitüemIlxøÜneyIgCabuK<lmñak'> etIeyIgCa 

buK<lmanEPñkPøWTaMgBIrxag ß manEPñkPøWEtm¡agxVak'm¡ag ß 

k*manEPñkxVak'TaMgBIrxag oBinÞúxøÜnÉgeTA oyutþiZm(xøÜnÉg 

eTA . ebIelak Gñk BicarNaeTA eXIjza EPñkrbs'xøÜn  

 


